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« Une camionnette aux couleurs de RTL a été incendiée. Dans une déclaration, la

radio indique que son équipe sur place a été « choquée mais pas blessée » et

« condamne cet acte de violence », assurant « qu’elle ne cédera à aucune forme

d’intimidation ». Sous les gaz lacrymogènes, la manifestation a pris fin en début de

soirée. »

Où voyez-vous qu’il soit question de la violence des racailles
?
Où voyez-vous qu’il soit question de la violence d’origine
étrangère ?
Où  voyez-vous  qu’il  soit  question  de  la  violence
communautariste  ?
Où voyez-vous qu’il soit question de djhad ?
Où voyez-vous que soit évoqué le beau modèle, Mahomet, qui
détruit et tue ?
Nulle part. Par contre les prétendues violences policières….
Par  contre  les  excuses  données  aux  fauves  et  la
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désinformation….
La parole donnée à ceux qui brûlent et détruisent, pas un mot
donné aux policiers caillassés, qui tombent régulièrement dans
des guet-apens…

« La police viole », « je ne suis pas un bamboula », « la police tue des

innocents », pouvait-on lire sur des pancartes. Encadrés par un impressionnant

déploiement policier, les manifestants, dont de nombreux jeunes, s’étaient réunis

devant le tribunal de Bobigny. La préfecture de Seine-Saint-Denis n’est qu’à une

dizaine  de  kilomètres  d’Aulnay-sous-Bois,  où  le  jeune  homme  de  22  ans  a  été

interpellé le 2 février dans la cité des 3.000.

« On nous dit – Ferme ta gueule, mets-toi là -. On nous met des petites claques »

L’affaire, devenue hautement politique, a ravivé la délicate question des rapports

entre  jeunes  et  forces  de  l’ordre  en  banlieue.  «  Tout  le  temps,  on  se  fait

contrôler, agresser. On nous parle mal. On nous dit – Ferme ta gueule, mets-toi là -

. On nous met des petites claques », a raconté un jeune homme d’une vingtaine

d’années, Kenzo.

 
Les medias complices de leurs protégés.
Même quand ils sont leurs cibles.
Jusqu’à quand ?


